
Pompiers : tél. 18, portable 112.
Police : tél. 17.
Samu, médecin et ambulance : tél. 15.
Médecin de garde : 116 117 (numéro unique en Normandie) pour contacter
un médecin généraliste en dehors des heures d’ouverture des cabinets
médicaux. En semaine, de 20 h à 8 h. Le samedi, à partir de 8 h et les
dimanches et jours fériés.
Centre hospitalier : 25, rue de Fresnay. Tél. 02 33 32 30 30.
Clinique d’Alençon : 62, rue Candie. Tél. 02 33 32 56 00.
Pharmacie de garde : contacter le 32-37.

Urgences et santé
Annoncer un événement : (réunion, fêtes, idées de loisirs) www.infolocale.fr.
Service clients : Déjà abonné : www.votrecompte.ouest-france.fr ou
02 99 32 66 66 (tarif appel local). Pour joindre un conseiller, préférez un
appel entre 12 h et 15 h. Pour vous abonner et recevoir votre journal avant
7 h 30 : www.abonnement.ouest-france.fr ou 02 99 32 66 66.
Faire paraître votre publicité : tél. 02 99 26 45 45 (coût d’un appel local).
Publicité : Précom : 11, rue Saint-Blaise, Alençon. Tél. 02 33 82 40 50.
Passer une petite annonce par téléphone : tél. 0 820 000 010 (0,15 € TTC/
mn + coût d’un appel), paiement par carte.
Avis d’obsèques : Tél. 0 810 060 180 (0,06 €/min + coût d’un appel).

Ouest-France à votre service

L’Association France Palestine soli-
darité de l’Orne organise, jeudi
30 janvier, une soirée débat sur le thè-
me : quel avenir pour Gaza ? Ce ren-
dez-vous permettra au public de ren-
contrer Hisham Abu Shahla, Palesti-
nien de Gaza, jeune chercheur en
sciences politiques et spécialiste de
la Palestine.

La bande de Gaza est un petit terri-
toire qui borde la Méditerranée,
entouré par Israël et l’Égypte. Plus de
deux millions de personnes y vivent.
Depuis 2007 et l’arrivée au pouvoir
des islamistes du Hamas, la bande
de Gaza est soumise à un blocus isra-
élien et égyptien.

Pénuries d’énergie, système de
santé dégradé, très fort taux de chô-
mage… et flambées de violence sont
le quotidien des Gazaouis. Aux tirs de
roquettes succèdent des raids de
représailles israéliens. Les victimes
de ces affrontements, tuées ou muti-
lées, se comptent par milliers.

Repéré pour vous

Jeudi 30 janvier, à 20 h 30, confé-
rence-débat « Quel avenir pour
Gaza ? », salle Baudelaire, 20, rue
Porchaine, à Alençon. Gratuit.

La bande de Gaza est soumise
à un blocus imposé par l’État d’Israël.
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Une soirée pour débattre de l’avenir de Gaza

Naissances
Ajla Dajlani, Alençon ; Eden Louis Rivière, Saint-Aignan-de-Couptrain
(Mayenne) ; Bertille Grangeray, Saint-Nicolas-des-Bois.
Décès
Marie-Rose Lacoste, 95 ans, Alençon ; Guy Bernard, 84 ans, Alençon ;
Marcel Doiteau, 82 ans, Alençon.

Carnet

Alençon – Planet’Ciné,
194, place de Bretagne
1917: 16 h 15, 21 h 15 ; VO :
13 h 40, 18 h 45.
CDM : Naples, spirituelle et volcani-
que : 14h 30.
Docteur ? : 18 h30.
J’ai perdu mon corps : 16 h.
Jumanji : next level : 18 h.
La bonne épouse : 20 h 30.
Le Meilleur reste à venir : 18 h 15.
Les vétos : 14h, 20h 45.
Once Upon a Time… in Hollywood
(VO) : 17h.
Pour Sama (VO) : 14h.

Selfie : 14h, 18h30, 21h.
Sibel (VO) : 20h 45.
Sol : 16 h 15.
Star wars : l’ascension de Skywal-
ker : 15h, 20h45.
Une belle équipe : 13h 45, 16h,
20h50.
Une grande fille (VO) : 18h.

Sées – Le Rex,
5, rue Charles-Forget
Les filles du Docteur March (VO) :
17h.
Manhattan lockdown : 20h 30.

Cinéma

Réunis en assemblée générale hier
les avocats du barreau d’Alençon ont
voté à une écrasante majorité la pour-
suite de leur mouvement de grève qui
rentre dans sa troisième semaine.

Protestant contre l’actuelle réforme
des retraites engagée par le gouver-
nement, ils ont donc décidé de refu-
ser d’assister les justiciables lors des
audiences devant le tribunal judiciai-
re d’Alençon ou pour les procédures
de garde à vue.

Une nouvelle réunion des avocats
se tiendra lundi 27 janvier à 18 h pour
décider de la suite du mouvement.

Dernière minute

Pour cause de grève des avocats, au-
cune audience ne devrait se tenir cette
semaine au tribunal judiciaire d’Alen-
çon. | PHOTO : OUEST-FRANCE

La grève des avocats est reconduite

En 2020, l’Office national des forêts
(ONF) propose au public de décou-
vrir la forêt domaniale d’Écouves.
L’initiative s’appelle les Mercredis
d’Écouves. Il s’agit d’une animation
gratuite et sans réservation, à laquelle
participe un forestier de l’ONF.

«Cela existe depuis longtemps,
confie Lionel Huchette, responsable
de l’unité territoriale d’Alençon à
l’ONF. Mais auparavant, nous propo-
sions ces sorties seulement en
juillet et août. Cette année, nous
avons décidé de répartir les rendez-
vous pour en proposer aux différen-
tes vacances scolaires.»

Huit dates sont inscrites à l’agenda :
26 février, 22 avril, 8 et 22 juillet, 5 et
19 août, 28 octobre, 30 décembre.
«La balade est commentée par un
forestier différent à chaque fois,
poursuit-il. Nous y évoquons notre
travail et la gestion forestière et
répondons à toutes les questions.»

L’animation dure environ deux heu-
res. La marche n’excède pas trois
kilomètres. Le point de rencontre est

On aime

fixé à 14 h, au carrefour du Rendez-
vous. Les promeneurs doivent prévoir
une tenue adaptée et des chaussures
de marche.

Plus de renseignements auprès de
l’ONF, 36 rue Saint-Blaise, à Alençon.
Tél. 02 33 82 55 00.

Le hêtre Tortillard est l’un des arbres
remarquables de la forêt
d’Écouves. | PHOTO : ARCHIVES OUEST-FRANCE

Mercredis d’Écouves : huit dates pour découvrir la forêt

Ils devaient partir à deux début
décembre. Finalement, Samir Jen-
doubi a pris l’avion vendredi 17 jan-
vier, seul. Brandon Ounarath, son
compagnon de voyage, est resté à
Alençon où « il a commencé une for-
mation, raconte Samir. Nous n’étions
plus vraiment en phase. Ce projet,
c’est mon rêve, je ne voulais rien lui
imposer. Sa motivation était diffé-
rente de la mienne. Il me rejoindra
peut-être plus tard. »

Saïgon, Siem Reap

Le périple de Samir commence donc
à Saïgon, officiellement Ho Chi Minh
Ville, au Vietnam. Dimanche, il a mis
en ligne une vidéo dans laquelle on le
voit dans la capitale économique du
pays. Il y danse et sympathise avec
des habitants de tous âges. Le brea-
keur ornais devait intervenir dans un
orphelinat mais la personne qui
devait l’y accueillir est en Australie
pour deux semaines. C’est donc par-
tie remise.

« Je suis donc parti pour le Cam-
bodge où je vais rencontrer des
enfants à Siem Reap, confiait-il lundi,
alors qu’il venait d’arriver à Phnom
Penh. J’ai un ami qui est là-bas
depuis plusieurs années déjà. Il a
trouvé une école où je vais pouvoir
donner des cours de danse. »

Les deux danseurs alençonnais
avaient lancé une cagnotte Leetchi
pour les aider à financer leur projet.
Elle est toujours active. « Elle va me

servir pour payer mes frais d’héber-
gement, de nourriture et pour
m’aider à me connecter avec les
gens. » Samir envisage notamment

d’acquérir une moto pour les six à
sept mois que durera son séjour en
Asie du Sud-Est. « Je pense aller au
Cambodge, au Laos, en Thaïlande,

en Malaisie, puis en Indonésie. »

Fabienne GÉRAULT.

Sur la vidéo postée par Samir, arrivé tout récemment à Saïgon au Vietnam, on le découvre tout sourire. | PHOTO : DR

Après un abandon et un départ retardé, Samir Jendoubi, danseur de hip-hop, poursuit
sa route au Vietnam et au Cambodge.

Samir, Globe breakeur alençonnais, danse en Asie

Sur place, les traces de l’incendie,
survenu dans la nuit du 24 au
25 mars 2019, sont toujours visibles.
Dix mois après le sinistre, rien n’a
bougé et il est toujours impossible de
donner une date de retour dans les
locaux de la zone du Londeau, à Ceri-
sé. « Tout dépendra des avis
d’experts. Il y a énormément de
devis à faire, ça prend du temps. Le
sinistre était d’une telle ampleur »,
commente Julie Foucart, responsa-
ble communication de la Fondation
Anais.

Le feu a ravagé les 3 600 m² de
locaux qui abritaient un Établisse-
ment et service d’aide par le travail
(Esat) et une Entreprise adaptée (EA).
Il a surtout fortement choqué les per-
sonnes en situation de handicap qui
y travaillaient.

« Voir leur outil détruit a été très
traumatisant pour eux. C’est
l’endroit où ils se sentent utiles, où
ils se rencontrent, ce fut donc extrê-
mement difficile. Il a fallu les soute-
nir, les aider psychologiquement. »

Du pliage manuel après
la perte des machines

Face à tout ça, une formidable solida-
rité s’est mise en branle. « La mairie
de Cerisé a été très réactive en nous
prêtant une salle pour accueillir les
travailleurs en situation de handicap
et mettre en place une cellule psy-
chologique, une salle pour se
retrouver », poursuit Julie Foucart.

Les entreprises clientes n’ont
jamais lâché la fondation. « Juste
après l’incendie, l’entreprise MPO
au Mans a accueilli nos travailleurs
dans ses locaux pour qu’ils poursui-
vent leur mission de conditionne-
ment de DVD. Des navettes avaient
été mises en place pour faire le trajet
depuis Alençon. La société Elitech
pour qui on éditait et pliait des noti-
ces de médicaments a continué à
faire appel à nous malgré la dispari-

tion de la plieuse qui a brûlé avec le
reste du parc machine. Le pliage
s’est donc fait manuellement. La
productivité était bien évidemment
quasi nulle mais pour nos salariés,
c’était très important de continuer
leur activité. »

Nouveau local
à Saint-Paterne

En juin 2019, la fondation Anais a inté-
gré un local de 700 m² à Damigny.
« En février, nous intégrerons un
autre local de 450 m² à Saint-Pater-
ne, comme ça, l’Esat et l’entreprise

adaptée seront séparés. Nous
avons dû racheter un parc machine
en urgence pour continuer la pro-
duction mais du coup, nous avons
investi dans des outils plus moder-
nes. D’une presse offset, on est pas-
sé à du numérique. Cela permet aux
travailleurs de continuer à se former,
d’acquérir de nouvelles compéten-
ces. »

Et en 2021, Anais renaîtra de ses
cendres à Cerisé. C’est le maire,
Patrick Cousin, qui l’a annoncé lors
de ses vœux à la population. « On
peut penser que la déconstruction

débutera en 2020 et la construction
des nouveaux locaux sera finalisée
en 2021 », a-t-il détaillé. Et puisque le
sinistre avait révélé une insuffisance
du débit d’eau, « la Communauté
urbaine étudie la possibilité d’un
renforcement de réseau via une
bâche de stockage ou un maillage
du réseau ».

Du négatif naît toujours quelque
chose de positif. En voici une fois de
plus la démonstration.

Delphine LE NORMAND.

Dix mois après l'incendie, rien n'a bougé sur le site. | PHOTO : OUEST-FRANCE

Cerisé. Dans la nuit du 24 au 25 mars 2019, les locaux de la fondation d’insertion partaient
en fumée. L’activité a été relocalisée à Damigny et s’installera, en février, à Saint-Paterne.

Après l’incendie d’Anais, il restera la solidarité
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Rédaction : 11, rue Saint-Blaise, 61000 Alençon
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